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•DITO  

R•novation  
et m•moire
Ce huiti•me num€ro des •chos du CAFI tournera autour 

de deux th•mes : la r€novation et la m€moire, plus 
pr€cis€ment le lieu de m€moire. La r€novation du CAFI 

est en cours. Dans son article Nina d€taillera les diff€rentes 
phases de cette op€ration qui donnera naissance ‚ un 
v€ritable quartier urbain construit sur les d€combres du vieux 
camp militaire. Quelles en seront les cons€quences pour ses 
habitants ?
Avec la r€novation, se pose le probl•me de la m€moire du 
CAFI que nous voulons pr€server de l'oubli, pas seulement 
en m€moire de nos parents, mais aussi pour sa signi®cation 
historique sociale et culturelle, et en®n « politique » au sens 
originel du rapport citoyen, de l''homme libre avec la Cit€. Pour 
nous, en aucun cas ces deux questions de la r€novation et de 
la m€moire ne peuvent ƒtre dissoci€es.

Dans son article Nina ne peut qu'€voquer les probl•mes 
techniques, ®nanciers et « institutionnels » c'est-‚-dire 
politiques, pos€s par ce lieu de m€moire ‚ venir.
En regard de la r€novation dont les plans sont €tablis et les 
diff€rentes phases plani®€es, le lieu de m€moire fait encore 
d€bat, comme le montre Nina dans son article. Ces probl•mes 
non encore r€solus quant ‚ la construction de ce lieu d€di€ ‚ 
la m€moire ont jusqu'‚ maintenant occult€ une r€¯exion plus 
essentielle : quelle m€moire voulons-nous pour ces lieux et 
quelle place pour la m€moire dans la r€novation ?
La CEP, d€j‚ famili•re avec ces questions depuis quelques 
ann€es, saura apporter sa contribution essentielle sur la 
question de la m€moire lorsqu'elle aura trouv€ son lieu sur le 
site r€nov€ du CAFI. Daniel Fr!che   
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! NOTER  
SUR VOS AGENDAS¼

Le samedi 21 janvier 2012
Notre assembl€e g€n€rale se tiendra de 14 h ‚ 17 h 30  
‚ la Maison des Associations.  
La projection des DVD sur la r€novation et sur l'album des 
copains d'aujourd'hui du CAFI d€butera vers 16 h. 
! l'issue de la projection, la Coordination des Eurasiens de 
Paris vous invitera ‚ un pot de l'amiti€.
Maison des Associations, 15, passage Ramey, 75018 
PARIS. M•tro Jules-Joffrin.
Deux possibilit€s pour venir au rendez-vous : 
- prendre la rue Hermel et ensuite la rue Ramey  
(le passage se trouvera alors sur la gauche)
-ou prendre la rue Hermel et descendre la rue Marcadet  
( e passage Ramey sera ‚ droite)

Le samedi 17 mars 2012
Gr"ce ‚ votre pr€sence massive, le gala du 19 mars 2011 
fut une grande r€ussite.
Nous vous donnons donc rendez-vous au CHINATOWN 
de Paris 13  le 17 mars 2012.



LA NOSTALGIE ET LA M•MOIRE¼

LIEU DE M•MOIRE ET R•NOVATION :  
DERNI"RES NOUVELLES¼

La premi•re tranche de r€novation du CAFI, qui comprend 32 logements avec 
garage et jardin r€partis en 3 #lots, le Tonkin, l'Annam et le Delta du Sud, est 
achev€e et les premiers r€sidents occupent d€j‚ ces logements. Il est certain 

que ce changement bouleverse les habitudes de ces habitants, mais ces logements 
arrivent peut-ƒtre un peu tard, surtout pour nos parents. N€anmoins, ils vont essayer 
de reconstruire leur petit coin du « Viƒtnam », avec son jardin parsem€ de plantes 
aromatiques et de l€gumes vietnamiens. Quel contraste lorsque nous franchissons 
le petit sentier qui s€pare le nouveau de l'ancien CAFI $ D'apr•s les informations 
recueillies aupr•s de ces r€sidents relog€s, le confort et la s€curit€ sont appr€ci€s, 
mais l'angoisse de payer le loyer, la taxe d'habitation, l'€lectricit€ et l'eau, surtout 
avec leurs faibles ressources, demeure un souci permanent. Peut-ƒtre les aides de 
la R€gion et du Conseil g€n€ral suf®raient-elles pour apaiser cette crainte ? Pour 
les autres r€sidents, il faut encore s'impatienter jusqu'‚ ®n d€cembre 2013. En 
effet, la 2e tranche va d€buter d€but janvier 2012. D'abord, Habitalys construira 
21 logements et, 2 mois apr•s, Clairsienne prendra en charge 12 autres. Les 33 
logements seront livrables d•s octobre 2012. Ensuite, pour la 3e tranche, il reste 21 
logements pour Habitalys et 9 pour Clairsienne ‚ construire. Pour ce qui concerne 
les lots libres et les 8 logements en accession sociale ‚ la propri€t€, nous ignorons, 
pour le moment, s'ils sont pris en compte dans la 4e tranche de r€novation, comme 
cela est pr€vu dans le programme de l'ANRU pour ®n d€cembre 2013.
Au fur et ‚ mesure que les bulldozers €crasent lentement ces b"timents insalubres, 
nous sentons en mƒme temps que l'"me du CAFI est en train de s'envoler, emportant 
avec elle tous nos souvenirs d'enfance. Nous ne pourrons pas oublier les soir€es 
nocturnes que nous avons pass€es ensemble dans ces baraquements en €coutant 
Elvis Presley, Otis Reading ou James Brown et les Chaussettes Noires avec un vieux 
tourne-disque. Comment pourrions-nous oublier la soir€e de hit-parade anim€e par 
G€rard Klein dans la salle de spectacle en 1987, o% les Dragons, orchestre du CAFI, 

jouaient Help ou Hey Jude de Beatles ? Peut-ƒtre faudrait-il encore des ann€es 
et des ann€es pour reconstruire cette "me, celle que nos parents ont ch•rement 
b"tie avec leurs souffrances et leur humiliation, mais aussi avec leur courage et leur 
volont€. Mais que reste-il, pour nous, anciens enfants du CAFI, sinon de continuer ‚ 
faire vivre ce CAFI, ‚ travers les festivit€s du 15 ao&t, la fƒte du Tƒt, le gala et, en 
mƒme temps, ‚ nous investir fortement dans le lieu de m€moire du CAFI qui sera 
visible, ouvert et de port€e nationale pour rendre hommage ‚ nos parents, mais aussi 
‚ cette communaut€ indochinoise militaire et civile, silencieuse et paisible, oubli€e de 
l'Histoire qui a, pourtant, servi pour la France. Si nous voulons que ce CAFI demeure 
‚ jamais un lieu de souvenirs de notre enfance o% nous aurons envie de revenir, cela 
ne d€pend que de nous, de notre capacit€ de nous rassembler et de vouloir pr€ser-
ver l'histoire de ce CAFI impr€gn€e de múurs et de culture indochinoises que nos 
parents nous a l€gu€s.  Daniel

Selon les informations que nous avons obtenues de la mairie, il semblerait que le 
projet de r€novation sera limit€ ‚ 94 logements, au lieu des 120 pr€vus initiale-
ment et l'am€nagement de la voirie sera €galement restreint. Les 94 logements 

sont r€partis entre les op€rateurs suivants : 42 pour Habitalys, 32 pour Ciliop€e et 20 
pour Clairsienne.
La 2e tranche des travaux pour les logements a d€but€ pour Habitalys qui construit en 
ce moment 21 maisons, Clairsienne prendra en charge 12 logements d•s janvier 2012. 
Les 33 logements seront livrables pour octobre 2012. Ensuite, pour la 3e tranche des 
travaux, il restera 21 logements pour Habitalys et 8 pour Clairsienne ‚ construire d•s 
2013 et livrables pour 2014. En ce qui concerne les lots libres et les 5 logements en 
accession sociale ‚ la propri€t€, nous ignorons tout sur ce programme, un vrai silence 
entoure ce projet. Toutefois aucun avenant n a €t€ d€pos€ aupr•s de l'ANRU pour son 
retrait, nous attendons toujours la publicit€ et l'af®chage. Il avait, dans un premier temps, 
sembl€ que les cr€dits non utilis€s auraient pu ƒtre red€ploy€s vers le programme d€di€ 
‚ la m€moire, il semble que cela soit actuellement remis en cause.
Lors du conseil municipal du 27 octobre 2011, la mairie avait propos€ de faire valoir l'ave-
nant n* 2 de la convention de l'ANRU, qui pr€voyait « la prise en compte des €volutions 
de programme par rapport ‚ la convention initiale et le red€ploiement des cr€dits ANRU 
tout en maintenant le montant global ». Or il se trouve qu'une commission r€unissant 
®n novembre 2011 ‚ Agen le directeur de l'ANRU de la r€gion Aquitaine et des acteurs 
du comit€ de pilotage a refus€ la demande de red€ploiement des sommes non utilis€es 
pour les logements et la voirie ainsi que la demande de cr€dits suppl€mentaire qui avait 
€t€ aussi adress€e ‚ ces responsables.
Il resterait donc, selon les informations que nous avons obtenues et les sommes qui 
®gurent dans les diff€rents documents que nous avons eus entre les mains, l'enveloppe 
initiale pr€vue par la convention ANRU, soit la somme de 758 OOO+ pour le lieu de 
m€moire, r€partie comme suit :
ANRU      375 000 !
Cr€dit Immobilier    180 000 !  (lieux de culte)
et de Pr€voyance   20 000 ! (€tude de projet)
Conseil r€gional   150 000 !  (pour la pagode)
(juillet 2009)    26 000 !  (ing€nierie et €tude de projet)
En ce qui concerne l'ANRU, il reste donc l'enveloppe initiale de 375 000 + destin€e au 
lieu de m€moire. Pour ne pas la perdre, la mairie va pr€senter une premi•re d€®nition de 
l'espace m€moire qui comprendra 4 barres (4 b"timents, 1 pagode, 1 jardin et 1 st•le). 
Un architecte est missionn€ pour actualiser le co&t, et d€®nir les contraintes techniques 
et ®nanci•res, notamment de restauration. L'enveloppe de l'ANRU ne sera disponible 
que jusqu'‚ ®n juin 2012, il faut donc absolument commencer les travaux li€s ‚ cette 
enveloppe et engager les cr€dits, faute de quoi ceux-ci ne seront plus disponibles au-del‚ 
de ce d€lai.
La mairie recherche des ouvertures vers d'autres ®nancements hors convention, aupr•s 
de la DRAC, de la communaut€ des communes et d'autres instances, comme le label 
« ART et Histoire ». M. Mandouze est actuellement retenu comme directeur de projet, un 
avenant a €t€ sign€ en ce sens en juin 2011.
La demande de protection d'un secteur et de son classement en tant que patrimoine 
a €t€ faite aupr•s de la DRAC, ce classement aux B"timents de France, qui semble en 

bonne voie, est d€terminant, car il permettrait ‚ la municipalit€ de recevoir des aides du 
d€partement et de la r€gion.
Pour ce qui concerne l'avancement du projet et sa concr€tisation, une r€union est pr€vue 
courant d€cembre 2011 entre M. le Pr€fet, M. Mandouze, la DRAC et les Archives d€par-
tementales, ainsi que des repr€sentants du comit€ de pilotage, pour d€signer un comit€ 
scienti®que habilit€ ‚ travailler avec les associations et les habitants du CAFI.
Le 10 novembre 2011, deux charg€es de mission du minist•re de la Culture (bureau 
de la promotion de l'architecture) ont rendu visite ‚ la CCGV qui leur a pr€sent€ les 
sp€ci®cit€s du patrimoine architectural de plusieurs communes du Lot-et-Garonne, 
dont le CAFI de Sainte-Livrade. Cette visite avait pour objectif l'obtention du label 
« ville ou pays d'art et d'histoire » qui pourrait sensibiliser le public ‚ un tourisme de 
qualit€. Dans ce contexte, le CAFI, comme un lieu de m€moire du Villeneuvois, trou-
verait parfaitement sa place. On pourrait alors esp€rer pour le futur lieu de m€moire, 
la possibilit€ d'acc€der ‚ une grande visibilit€ et de r€aliser un espace qui transmette 
‚ tous la m€moire de nos parents dans les meilleures conditions techniques, et avec 
l'appui des meilleures comp€tences. Bien €videmment notre inqui€tude ‚ pr€sent 
reste de savoir si la municipalit€ et les autres bailleurs de fonds, en cette p€riode de 
crise, vont avoir la capacit€ et la volont€ de trouver les sources de ®nancements qui 
permettent une r€alisation de qualit€, ‚ la hauteur de nos esp€rances. Faute d'argent, 
que deviendra notre projet ?
La r€fection et la mise aux normes de l'€glise et de la pagode vont d€j‚ mobiliser des 
sommes importantes, que restera-t-il pour la partie que nous souhaitons consacrer 
‚ la transmission de notre histoire, qui ne concerne pas seulement nos descendants, 
mais €galement l'ensemble de la communaut€ de Sainte-Livrade et, au-del‚, du Lot-et-
Garonne, de l'Aquitaine, et de la France enti•re.
Nous avons agr€ablement pris note de l'af®rmation de la municipalit€ qui af®rme, confor-
m€ment ‚ notre volont€, que « le projet d€®nitif prendra en compte le d€sir de lutter 
contre l'oubli et la banalisation du quartier, la volont€ d'€crire l'histoire commune des 
habitants, de leur origine ‚ l'exil en passant par l'exp€rience de vie collective dans les 
camps et le souhait de maintenir les lieux de culte ». Mais quelle garantie pouvons-nous 
avoir ‚ l'annonce des restrictions budg€taires, et le refus du red€ploiement des fonds 
d€gag€s par l'ANRU ?
La mairie envisage la protection d'un secteur de 4 b"timents, mais il semble que seu-
lement 1 ou 2 de ces b"timents pourraient ƒtre r€utilis€s apr•s travaux et ouverts au 
public ; il s'agira d y r€installer la chapelle, la pagode et la salle d'animations des asso-
ciations. La question d'un espace consacr€ ‚ la m€moire du CAFI doit ƒtre €tudi€e par 
le comit€ scienti®que qui devrait ƒtre d€sign€ en d€but d'ann€e. Certes, une partie de 
cette m€moire sera pr€sente dans une r€alisation virtuelle, accessible en ligne et aussi 
sur les lieux ‚ partir d'une borne. Mais il ne faut pas se leurrer, cela aussi co&te cher, car il 
ne peut s'agir d'une simple mise en ligne de documents mais d'une v€ritable plateforme 
interactive, comme il en existe d€j‚ pour beaucoup de mus€es ou de sites Internet. L‚ 
aussi, c'est une affaire de sp€cialistes.
Lorsque nous serons en possession des conclusions des diff€rentes r€unions et 
commissions pr€vues en d€but d'ann€e prochaine, nous ne manquerons pas de vous 
en informer, car les d€cisions qui seront prises seront d€terminantes pour la suite.  
 Nina Douart-Sinnouretty



C'est comme un rite, une tradition. L'habitude fait que tous les ans, aux alen-
tours du 15 ao&t, je prends la route qui m•ne ‚ Sainte-Livrade, au CAFI. « Rentrer 
au camp » signi®e « rentrer chez moi ». Le mois d'ao&t, c'est aussi la fƒte annuelle 

du CAFI, le retour, les retrouvailles, le plaisir simple d'ƒtre l‚, de se voir tel que l'on est, 
comme on a €t€. J'€tais parti apr•s les fƒtes du Nouvel An. Le camp subissait d€j‚ sa mue. 
Pour les habitants dont les logements €taient vou€s ‚ une destruction prochaine, les 
changements survenaient ‚ la ®n de l'hiver. Ils d€m€nageaient dans une trentaine de 
logements neufs r€partis en 2 lotissements surgis dans l'axe m€dian du camp, de part 
et d'autre du grand terrain central, une grande pelouse rectangulaire plant€e de jeunes 
pousses. Le bloc nord avait €t€ baptis€ « l'Annam » et le bloc sud « le Delta ».
Au printemps, 6 b"timents centraux €taient d€molis et leurs gravats enlev€s. ! leur 
place, un grand espace plat et vide. On pouvait encore distinguer le trac€ ancien de ces 
baraquements, ainsi que les vestiges des anciens espaces verts et des voies. Deux b"ti-
ments (O et P) avaient €chapp€ ‚ la d€molition. Isol€s, ‚ l'€cart du reste, ils €taient appel€s 
‚ dispara#tre, in€luctablement. Combien de fois pourrais-je encore faire ce retour chez 
mes parents dans ce bout du b"timent P o% ils ont v€cu plus de 50 ans ? En quelques 
jours, je me formais de nouveaux rep•res. Les parcours anciens ‚ l'int€rieur du camp se 
brouillaient, d'autres se formaient autour de cette voie centrale rectiligne traversant le 
site de part en part. Elle prenait la place des anciens espaces libres qui €taient autant 
d'espaces de libert€, de rencontres et de jeux. Les nouveaux logements offrent certai-
nement de meilleures conditions d'existence et de confort. La vie para#t cependant moins 
personnelle, plus calibr€e et plus aseptis€e.
J'y retrouvais pourtant les qualit€s et valeurs des gens du CAFI. Les anciens voisins, les 
amis d'enfance m'ont ouvert la porte de leur nouveau logement tout ‚ fait naturelle-
ment. Comment faut-il appeler d'ailleurs ces logements qui ne sont pas tout ‚ fait des 
maisons individuelles, ni des appartements, car ils disposent d'un petit jardin. La plupart 
sont de plain-pied et ouverts sur l'ext€rieur. On est tent€ de sortir de chez soi pour aller 
chez les uns ou les autres ou pour ̄ "ner. J'ai €t€ d'autant plus sensible ‚ cette sympathie 
spontan€e, cette ouverture d'esprit et cette convivialit€ propre aux gens du CAFI, que 
j'€tais souvent dehors pour pr€parer les trois journ€es festives du 15 ao&t.
Durant la semaine, contact €tait pris avec les services techniques de la mairie pour 
r€cup€rer les cl€s de la pagode, et bien s'assurer de la livraison du mat€riel prƒt€ pour 
l'organisation de nos activit€s. Le pr€sident de l'ARAC, Patrick, offrait gentiment de nous 
con®er un double des cl€s des locaux de l'ARAC pour la pr€paration de nos expositions 
et conf€rences.
Vendredi, apr•s une assembl€e g€n€rale des AETD (Anciens Enfants de Troupe de Dalat), 
r€unie par notre ami Antoine Kazandjian, Albert et Robert installaient notre exposition 
de photos, tandis qu'Irma, H€l•ne et moi-mƒme nous faisions le m€nage dans la pagode. 
De son c/t€ Daniel et quelques b€n€voles s'occupaient de faire le m€nage et pr€parer 
l'€glise du CAFI pour la messe. Cette ann€e, une meilleure coordination avec les services 
techniques de la mairie et avec l'ARAC a permis d'aplanir les dif®cult€s rencontr€es les 
ann€es pr€c€dentes. Pendant ce temps, l'ARAC travaillait intens€ment aux pr€paratifs 
des festivit€s : podium, buvette, concours de boules, pr€paration des repas.
Les jeunes et moins jeunes du camp, les « vacanciers » ®d•les de ces festivit€s, toujours 
curieux de toute cette agitation, participaient chacun selon ses disponibilit€s ‚ ces pr€-
paratifs. Parall•lement, une action d'af®chage, l'annonce des journ€es festives ‚ Radio 
4 et la distribution de « ̄ yers » dans les villages de la r€gion lors des jours de march€, 
€taient lanc€es en direction des « gens du coin », avec un succ•s qui ne se d€mentait 
pas. La fƒte annuelle du CAFI du 15 ao&t est ainsi devenue une tradition bien connue et 
bien ancr€e dans la r€gion.

13-14-15 ao#t 2011 : journ$es 
festives anim$es par la CEP au CAFI
Samedi 13 ao#t de 15 h ‚ 16 h 30 se tenait ‚ la salle des associations l'exposition 
de photos, attirant un nombreux public. •tal€es sur une grande table ou accroch€es 
aux murs et dans le couloir d'entr€e, elles suscitaient toujours autant d'int€rƒt et de 
questions. La projection des DVD de Maurice - La Nostalgie du temps qui passe et 
l'Amiti€ -fut un moment d'€motion, chacun pouvant reconna#tre dans le ¯ux de ces 
images et de ces portraits un parent, un fr•re, une súur, un ami d'enfanc.e
· ! 17 h, le p•re d'Halluin c€l€brait une messe ‚ la m€moire de nos d€funts ‚ la 
chapelle, en pr€sence d'une nombreuse assistance. ! la ®n une procession conduit 
les ®d•les vers la statue de la Vierge o% des bougies du souvenir furent d€pos€es.
· Apr•s un ap€ritif offert par la CEP pour le vernissage de l'exposition photos, les 

amis se retrouvaient vers 20 h, devant chez Mme Cazes, au b"timent P, o% un repas 
traditionnel vietnamien pr€par€ par Claudine €tait servi. Au menu : salade vietna-
mienne et « bun cha ». Une soixantaine de convives se sont retrouv€s sous l'auvent 
et devant la maison.
· ! 20 h €galement, devant le podium, « le repas aux saveurs asiatiques » de l'ARAC 
r€unissait pr•s de 200 personnes. La fƒte se poursuivait par une soir€e disco jusqu'‚ 
une heure tardive de la nuit.
Dimanche 14 ao#t,  d•s 8 h 30 : ouverture de la pagode, pr€paration des autels 
orn€s de vases de ¯eurs et plateaux de fruit. Mise en place des tables avec les pr€-
parations de riz, de plats de viande, de l€gumes et de dessert consacr€s aux d€funts 
et aux « "mes errantes » lors des pri•res.
· ! 10 h : arriv€e et accueil des invit€s devant la pagode avec visite guid€e par Domi-
nique Rolland, ma#tre de conf€rences ‚ l'INALCO.
· ! 10 h 30 : la c€r€monie bouddhiste ‚ la m€moire de nos d€funts. Les tradition-
nelles pri•res accompagn€es des invocations rituelles ‚ Bouddha furent r€cit€es 
par Mme Cazes Vuong, assist€e de ses ®lles.
· ! 12 h 30 : ‚ la ®n des pri•res les tables €taient desservies et les offrandes €taient 
partag€es lors d'un repas pris sur place ouvert ‚ tout le monde. H€l•ne et quelques 
b€n€voles desservaient les tables, faisaient le m€nage et la vaisselle avant de fer-
mer la pagode.
· ! 14 h : les visiteurs, divis€s en 2 groupes d'une vingtaine de personnes, se r€u-
nirent autour de Daniel et Albert pour une visite guid€e du camp. La plupart des 
gens venaient de la r€gion et mƒme de plus loin. Dominique Rolland €tait aussi de la 
visite et apportait ses lumi•res sur l'origine et l'histoire des rapatri€s d'Indochine. La 
visite, qui prenait d€part ‚ la pagode, conduisait les groupes vers l'€glise, les locaux 
associatifs, anciennement b"timents administratifs, les diff€rents blocs d'habita-
tion et vers la zone des logements neufs. Vers 16 h, le groupe arrivait devant chez 
Mme Cazes pour un go&ter (p"tisseries asiatiques et th€). D. Rolland, toujours dispo-
nible, r€cita un passage de son dernier livre : La Tonkinoise de l'#le de Groix.
· ! 17 h : retour vers la salle de l'ARAC pour la projection du Camp des oubli€s, suivie 
d'un d€bat anim€ par la CEP. D. Rolland et Mathieu Samel r€pondaient aux questions 
des visiteurs. Les €crivains et auteurs pr€sents dans la salle : M. Samel, D. Rolland, et 
une €crivaine amie du CAFI demeurant ‚ Castelmoron, •milie Kah, d€dica<aient leurs 
ouvrages. L'apr•s-midi se termina par un pot de l'amiti€ offert ‚ tous.
· ! 20 h : la deuxi•me soir€e-repas €tait organis€e chez Mme Cazes pour les amis et 
invit€s. Elle r€unissait une soixantaine de personnes et se poursuivait par une soir€e 
dansante sur les airs des ann€es 60 et 70.
· ! 20 h, sur la place centrale, l'ARAC proposait son repas traditionnel qui se pour-
suivait en soir€e dansante anim€e par l'orchestre « Nostalgia » et se concluait par 
un feu d'arti®ce vers 22 h 30. Durant la journ€e du 14 ao&t, l'ARAC organisait un 
concours de p€tanque attirant de nombreux amateurs. Les ®nales €taient pr€vues 
pour le 15 ao&t. Pendant ce temps, autour du podium €tait organis€ un karaok€ 
g€ant.
Lundi 15 ao#t  ‚ 17 h, une rencontre-d€bat €tait organis€e par la CEP dans la salle 
des associations du CAFI, autour du th•me Les camps : de la m€moire des lieux aux 
lieux de m€moire, ‚ travers le num€ro hors-s€rie de la revue Ancrage portant sur 
L'Internationale de la poudrerie.
•taient pr€sents ‚ cette table ronde : Nina Sinnouretty, vice-pr€sidente de la CEP, et 
organisatrice de la table ronde, les coauteurs de la revue Jo=l Combres (journaliste) et 
P/leth Wadbled (ethno-sociologue, Odris et Lasema-CNRS), ainsi que Mathieu Samel 
(€crivain, cin€aste), Dominique Rolland (€crivaine, ethnologue, ma#tre de conf€rences 
‚ l'INALCO), M. Pierre-Jean SIMON et Mme Ida Simon-Barrouh, ethnologues, et des 
t€moins historiques des camps issus de la poudrerie en territoire lot-et-garonnais. 
Cette salle des associations €tait bien trop petite pour accueillir autant de monde. 
Le public, nombreux et attentif, tr•s r€actif, d€bordait des murs de cette salle et 
€coutait par les fenƒtres laiss€es ouvertes. Il apparaissait ‚ la ®n que l'histoire de 
cette poudrerie, ouverte ‚ tous les vents contraires de la Grande Histoire, €tait trop 
riche pour se prƒter ‚ une lecture distante et d€passionn€e, et alors que le temps 
imparti €tait limit€, sans que tous les th•mes suscit€s, celui de la m€moire des lieux, 
en particulier, aient pu ƒtre €puis€s.
Le repas du soir, organis€ de nouveau chez Mme Cazes, r€unissait la plupart des ani-
mateurs de la table ronde et les amis de la CEP, autour d'un « pho » bien consistant. 
Les discussions sur l'histoire de la poudrerie se poursuivaient tardivement dans la 
fra#cheur de la nuit, pendant qu'on se remettait des fatigues accumul€es au cours 
de ces 3 journ€es.
Pourrait-on imaginer un cadre diff€rent pour une telle fƒte ? Henri

LE PR•SENT ET LE PASS•, RETOUR AU CAFI¼



Nous vous rappelons que sur le forum de notre site « www.rapatri"s-vietnam.org»,vous avez des rubriques # 
votre disposition pour vous renseigner, vous distraire ou rechercher des amis ...

Ingr$dients : 1,5 kg d'os de búuf, 800 g pied avant 
de porc frais, 400 g de g#te de búuf, 500 g de Ch" huƒ 
(d€j‚ cuit, en commerce), 2 paquets de vermicelle de riz 
(type gros), 2 oignons, 2 citons, 1 botte de citronnelle, 1 
botte de ciboulette, 1 piment frais, 1 pousse de ¯eur de 
bananier, 500 g de germes de soja, 1 botte de coriandre, 
1 botte de tia-t/, 1 botte de ngo gai (herbe aromatique), 
2 cuill•res ‚ soupe de Mam Ru/c (p"t€ de crevette), 1 
cuill•re de Sa T€, 1 cuill•re de sauce nuoc man, 2 cuill•res 
d'huile.
Pr$paration du court-bouillon : bien laver les os 
et la viande (g#te, pied de porc) et les couper en gros 
morceaux ; s€parer la botte de citronnelle en 2 (a 
premi•re moiti€ hach€e en petits morceaux et l'autre 
moiti€ pil€e avec le manche du grand couteau) ; faire 
bouillir 3 l d'eau ‚ grand feu dans une marmite et y 
ajouter 1 cuill•re de sel et la moiti€ de la botte de 
citronnelle pil€e ; apr•s 10 mn de cuisson, ajouter les morceaux d'os, de 
g#te et de pied de porc dans le court-bouillon et les faire cuire ‚ feu moyen 
en enlevant de temps en temps les €cumes ; une fois la viande cuite et 

le pied de porc bien mou, retirer tous les morceaux, les 
€goutter et laisser le court-bouillon ‚ feu doux. Ajouter 
dans ce court-bouillon 2 cuill•res ‚ soupe de man ruoc, 
1 cuill•re de nuoc man, et les touiller. Faire revenir dans 
la poƒle avec de l'huile 1 oignon, 1 piment frais et l'autre 
moiti€ de citronnelle, le tout hach€ en petits morceaux. 
Une fois les ingr€dients dor€s, ajouter 2 cuill•res de Sa 
T€ et le faire revenir ‚ feu doux pendant 5 mn Verser 
tous ces ingr€dients mijot€s dans le court-bouillon, le 
touiller et le laisser mijoter pendant  
Faire cuire le vermicelle de riz  dans une casserole et 
l'€goutter.
Couper les viandes  (g#te, cha quƒ en lamelles ®nes).
Laver les l$gumes  (tia-t/, soja, coriandre, ciboulette) et 
r"per la pousse de ¯eur du bananier, couper le 2e oignon 
en lamelles ®nes et la ciboulette ensuite pr€senter le tout 
dans une assiette avec les tranches de citron.

Pr$parer les bols :  servir dans un grand bol, le vermicelle, les morceaux de 
pied de porc, les lamelles de g#te et de cha quƒ, oignons, arroser le court-
bouillon, ensuite d€poser par-dessus ciboulette, coriandre.

La recette du B!N BO HU" (pour 8 personnes) par Pascal NGOC XUEN

« Ca® » de Vladia Merlet, mise en sc%ne dirig$e  
par Georges Bigot au Th$&tre de l'Opprim$, ( Paris
Georges Bigot a chemin€ dans plusieurs directions pour t€moigner et rendre 
hommage aux rapatri€s d'Indochine : la narration, la po€sie et l'art dramatique. 
Deux €toffes du rƒve, l'une rouge et l'autre blanche vont ƒtre le miroir de cette 
histoire vraie. Un th€"tre d'ombres nous raconte le d€part pour la France, en 
avril 1956, de Louise, 9 ans, avec toute sa famille, sur le bateau, le Captain Cook..
L'appareillage est pr€cipit€, mais les tr€sors sont dans les bagages : des 
ustensiles de cuisine $ On dit que l‚-bas, en France, « il fait froid », mƒme 
en €tant un peu tristes, ils sont tout de mƒme heureux de savoir que, l‚-
bas, ils vont en®n pouvoir vivre libres. La grande dame France vƒtue de 
bleu, de blanc et de rouge, doit ƒtre impatiente de les rencontrer. Mais, on 
ne leur a pas dit qu'‚ l'arriv€e au CARI (Centre d'Accueil des Rapatri€s d'In-
dochine), un sol de pluie boueux les attend, ainsi qu'un alignement de 
baraques aussi tristes les unes que les autres. Tr•s vite un chef de camp 

noti®e ce que doit ƒtre la discipline g€n€rale : « Art. 17 : l'exclusion des centres sera prononc€e contre les personnes dont l'h€ber-
gement aux frais de l'•tat ne para#t pas justi®€. » C'est <a la France ? Alors, le premier soir, la famille dort dans le mƒme lit, dans 
des couvertures de l'arm€e qui grattent et qui piquent, pour se consoler de cette nouvelle vie, o% il faudra s'adapter. Le reste, il faut 
venir le d€couvrir dans cette remarquable et bouleversante pi•ce « CAFI » de Vladia Merlet, une histoire de Fran<ais d'Indochine.

Expo « Entre Garonne et M$kong » ( Bordeaux
Organis€e par l'Association franco-vietnamienne Bor-
deaux-Aquitaine au Mus€e d'Aquitaine : exposition de 
photographies, « T€moignages du Centre d'Accueil des 
Fran<ais d'Indochine de Sainte-Livrade-sur-Lot », inaugu-
ration et visite guid€e avec la Coordination des Eurasiens 
de Paris. En introduction au colloque « L'immigration viet-
namienne en France » avec Pierre Daum, Pascal Bourdeaux, 
Patrick Fermi et Dominique Rolland, auteur de « Petits 
Vietnams ». Le colloque a €t€ suivi d'une performance 
textuelle et graphique autour du m€tissage avec Domi-
nique Rolland et le dessinateur Cl€ment Baloup.

Revue Ancrage, num€ro sp€cial 
de 68 pages, 5 euros.

Nous vous recommandons la lecture de ces livres
Dominique Rolland Matthieu Samel


